
✳ ✳



L'intelligence arti�cielle n'est pas née avec ChatGPT : c'est
une idée poursuivie depuis près de deux siècles.

Nous allons en parcourir l'histoire, pas à pas, pour
découvrir les grands concepts derrière les modèles
d'aujourd'hui — et constater qu'aucun d'eux n'est magique.

la machine analytique de Babbage et Lovelace

un agent qui véri�e une loi et propose la mise à jour
d'un paramètre

✳ ✳

↓



✳ ✳

Le �l conducteur de chaque époque : « comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »



Autrice du premier programme informatique, écrit pour la
machine analytique de Charles Babbage — et première à
imaginer une machine générative.

« The engine might compose elaborate and scienti�c
pieces of music of any degree of complexity or extent. »

Ada Lovelace, notes sur la machine analytique
Le premier programme : le calcul des nombres de Bernoulli (1843)

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Warren McCulloch et Walter Pitts proposent le premier
modèle mathématique du neurone.

Des entrées, des poids, un seuil : une simple addition
pondérée décide de la sortie.

Σ

somme : 0,8 − 0 + 0,6 = 1,4
seuil : si la somme ≥ 1, la sortie vaut 1

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Alan Turing pose la question : « une machine peut-elle
penser ? »

Son jeu de l'imitation : si un juge, par écrit, ne distingue
plus l'humain de la machine, la machine a réussi le test.

La conférence de Dartmouth, réunie par John McCarthy, baptise
l'« intelligence arti�cielle ».

dialogue par écrit

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳

⇄

⇄



Frank Rosenblatt construit le premier réseau de neurones
arti�ciels — une machine, pas un programme.

Sa rétine de 20 × 20 photorécepteurs reconnaît des
formes simples ; à chaque erreur, des humains ajustent
les poids manuellement. Une première étape vers
l'apprentissage automatique.

la rétine : 20 × 20 pixels

△

« triangle » reconnu

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Joseph Weizenbaum crée le premier programme qui
converse — de simples règles de reformulation.

Surprise historique : des utilisateurs s'y attachent
émotionnellement. On parle depuis d'« e�et ELIZA ».

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Kunihiko Fukushima s'inspire du cortex visuel avec son
Neocognitron.

Comme l'œil, le réseau repère d'abord des traits
simples, puis des formes de plus en plus complexes.

des bords des formes des objets entiers

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Popularisée par Rumelhart, Hinton et Williams : on sait
en�n entraîner un réseau à plusieurs couches.

L'erreur mesurée en sortie remonte le réseau, couche
par couche, et corrige chaque poids au passage.

entrées couche cachée sortie

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



En onze pages, l'article « Attention is all you need » décrit
l'architecture de tous les LLM modernes.

Son idée maîtresse, l' , sera notre prochaine
étape.

À explorer : ig.ft.com/generative-ai · bbycroft.net/llm

le T de ransformer

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Google popularise les embeddings :
les mots deviennent des points dans
un espace mathématique.

 de paramètres : pour la
première fois, une conversation
ouverte et polyvalente devient
crédible.

L'IA générative devient grand public :
des  d'utilisateurs
en quelques semaines.

« Comment faire pour que la machine apprenne toute seule ? »

✳ ✳



Chaque mot devient un 
. Des mots au sens proche s'y

retrouvent voisins.

On peut alors calculer avec le sens — c'est ce que
popularise BERT en 2018.

≈
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✳ ✳



à essayer soi-même : fr.vittascience.com

✳ ✳



Pour deviner le mot suivant, le modèle 
 dans la phrase.

Ici, c'est souris qui pèse le plus lourd — pas le, ni
mange.

à visualiser : poloclub.github.io/transformer-explainer

✳ ✳



Les modèles grandissent et tout un écosystème
d'améliorations se construit autour d'eux.

texte, image, son, vidéo des livres entiers en entrée

répondre en citant des sources une IA qui utilise des outils

compresser les paramètres des modèles légers, moins
énergivores

✳ ✳



✳ ✳



Un LLM, c'est , plus
. Rien de plus.

Les paramètres : des milliards de « boutons de réglage
», ajustés automatiquement pendant l'entraînement.
Tout le « savoir » du modèle est là.

modele.safetensors

≈

des milliards de nombres

while (true) {

  predire_token()

}

un programme

✳ ✳

↓



Le modèle cherche la suite la plus , pas la plus .
Il n'a pas de base de faits, seulement des régularités
statistiques.

✳ il ne sait pas qu'il ne sait pas ;

✳ ses connaissances sont �gées à la date d'entraînement ;

✳ il cherche à faire plaisir — un e�et de son dressage ;

✳ ce n'est  un moteur de recherche : il ne consulte rien.
« Un élève qui n'a pas révisé mais répond avec
assurance : il comble les trous avec ce qui sonne
juste. »

Ce n'est pas un bug, c'est la nature même de l'outil.

✳ ✳



Un modèle brut ne fait que prédire la suite d'un texte.
Pour le rendre utile, sûr et poli, des humains l'éduquent
: c'est le .

Des annotateurs comparent les réponses ; le modèle
apprend à produire celles qui sont préférées — des
millions de fois.

E�et de bord : à trop vouloir plaire, il devient �atteur —
d'où une certaines forme d'hallucinations.

Claire, exacte, prudente sur ce
qu'elle ignore.

✓

↺ répété des millions de fois, cela « éduque » le modèle

✳ ✳

Confuse, péremptoire, invente
un chi�re.

✕



Le même dressage s'étend au-delà du texte : le modèle
apprend à relier .

Il peut alors décrire une photographie, lire un graphique
ou dialoguer à l'oral.

un espace de sens
commun

✳ ✳



✳ ✳

Cas réel : la mise à jour de paramètres OpenFisca à partir du droit en vigueur (LexImpact)



« un examen à livre ouvert, plutôt qu'un examen de mémoire »

Au lieu de répondre de mémoire, le modèle commence par  dans des documents �ables, puis répond en citant ses
sources.

✳ ✳

« Quel est le montant forfaitaire du
RSA ? »

dans une base �able : lois, décrets,
articles en vigueur

fondée sur les extraits trouvés,



Un agent ne se contente pas de parler : il 
 et propose une modi�cation.

Il enchaîne les étapes et décide en fonction de ce
qu'il trouve — ici, la véri�cation d'un paramètre
OpenFisca.

documentation.leximpact.dev

✳ ✳



Seul, un LLM est enfermé dans sa boîte. Le 
 est un standard pour brancher des

outils sur n'importe quel modèle.

L'agent ne devine plus le montant : il le ,
puis propose la mise à jour.

le cerveau

les mains

✳ ✳



Non, une IA ne « comprend » pas comme nous.
Bien outillé — RAG, agents, MCP — il devient un assistant puissant.

Ce que nous appelons « intelligence arti�cielle », ce sont surtout les toutes dernières avancées et
cela repousse la dé�nition de l'intelligence humaine.

✳ ✳



✳ ✳


